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articles à un autrc nuriéro. Nous nous bornerons à inforr.cr le public que
le collée de Cliiibly s'ouvrira le I de septenbre prochin, pour y cun-
mencer les classes, le 16.

-L'ecrit et iout l'crit d'Ux LAïW au numéro prochain.
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LFs CTAcommt:s nr no0Nr.
Dans a primitiv église, les disciples du Christ, afin de !e soustraire aux

perécutions des empereursl nlaient se réunir dans les carrières 5outerraines
de tuf volennique, de sable et de pouzzolane, si nombreuses aux environs de
Rome. C'est là qu'ils célébraient leurs mystères et leurs agapes, c'est égale-

mont da ns ces arcnqrie ou catacomoes qu'ils ensevelissaient les martyrs et les
tidéles. Ces vas:cs hypogées ayant reçu une sorte de consécration, servirent

de cinctière long-tems après que les persécutions eurit essé. Cctte der-
m;ère considératiou explique le nambre de icnhes véritablement prodigieux
que l'onî y observe. Des cnlcuis qui ne paraissent pas exngérés portent a
170 mille le nombre des chrétiens qui furent ensevelis dans les seules cata.

conles de Saint-Calixte. dont l'entréc cst située aujotrd'hui dans la basili-

que de Saint-Sébastien. hors des murs.
Les cimetières sacrés, car c'est ainsi qu'on désigne plus particulièrement à

Rome les ntncobes, sont formés par de petites lies soutetraines qui se

croisnt dans tous les sens et s'éterdient à des distances immenses. Celles de
Saint.Pancrace n'ont pas moins de six milles d'étendue. et pénèrent niéme.

dit-on, sous le TiI r ,. En général, les caleries n'ont que trois pieds de large

sur environ six de hauteur.
La visite des catacombes n'est poinît sans danger; il est périlleux de par-

courir ces tortueuses et interminables galeries. Les ciccronc qlui accon-

pagnent les curieux connaissent parfaite mcit le danger, mais pe. poi r de quel-
ques pièces de monnaie lève tout:s les diliicultés. Le gouvernement prend

outes les précamtons poessibles pour prévenir les nercideis il f il chaque an-

liée murer de nouvelles galeries et sipportcr les voûtes les plis faibles par des

mars de soutnenint mais en dlpit de ces mesures. les aceidens se renou-
vellent quelquefIis, surtout après les longues puies d'liver et les tremblcmcns

de terre. Il y a quarante.-huit ari, un collége entier, composé de deux cents

élèves, alla visiter les catacombes de Saint-Sébastien ; soisante-dix élèves,

plus hardis et plus impatiens que les nutres, voulurent se harder sans guides

dans ces galeries ; mais ils payèrent cher leur inprudîeice, un êLoueeicnt se

maniesta ans doute derrière eux, car pas un seul n'a revu le jour.


